Éric Bilodeau et Patrick Carignan

Le 28 avril dernier, vers la fin de l'après-midi, au kilomètre 67 de la route 175 à Stoneham, un véhicule qui circule à haute vitesse, quitte la chaussée vers l’accotement de droite pour une raison inconnue. 

Il fait plusieurs tonneaux, percute des roches et termine sa course dans la rivière des Hurons, à une soixante de mètres de la route. Le conducteur a été éjecté de l’habitacle et se trouve à une quinzaine de mètres de son véhicule, dans la rivière.

Un agent de la Sûreté, passant à ce moment par hasard, arrive le premier sur les lieux, un témoin étant tout juste en ligne avec le 911. Coup d'oeil rapide: le conducteur était seul à bord, il git, inconscient, dans l'eau, il a de graves blessures et montre des signes d'hypothermie. L'agent demande ambulance et pompiers par radio.

On est à la fin d'avril, le courant est fort, l'eau est glaciale.
[bookmark: _GoBack]Son appel logé, l'agent saute aussitôt à l’eau, en direction de la victime. 

Déplacer une personne sévèrement blessée, sans l'immobiliser au préalable, présente un risque important. Le laisser là n'entraîne qu'une certitude: sa mort.

Le policier réussit à sortir la victime de la rivière et à la déposer doucement sur la rive la plus proche, celle du côté opposé à la route. L'homme reprend alors conscience. Un deuxième agent, qui patrouillait aussi dans le secteur, arrive avec une couverture aluminium et traverse la rivière pour les rejoindre.  
L'état de la victime et la configuration des lieux interdisent tout transport. Après l'avoir stabilisé, les deux agents, détrempés, restent aux côtés de l'homme, le réconfortent, le gardent conscient, sans relâche pendant une vingtaine de minutes, jusqu'à l’arrivée des pompiers et de l'ambulance.

L'étape la plus difficile ne vient que de commencer: faire traverser la rivière au blessé immobilisé sur une civière. C'est en utilisant une échelle de pompier pour faire un pont au-dessus des flots et en y faisant glisser la civière qu'ils y parviendront.

Le blessé est conduit dans un centre hospitalier, où son état est jugé critique. Malgré ses blessures sévères, il aura finalement la vie sauve.

Pour s'être, sans aucune hésitation, portés au secours de cet homme, pour n'avoir jamais cessé de le soutenir et d'en prendre soin durant de longues minutes, pour leur débrouillardise et leur détermination devant les difficultés, pour cette vie sauvée.
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